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débrayage
de Rémi De Vos
mise en scène Eric Vigner t?àâ4biii

Travail souterrain par Rémi De Vos
« Il n'y a pas à proprement parler
d'ceuvres ayant "nourri" l'écriture de
Débrayage. Je suis un autodidacte
complet et j'ai appris à écrire en écri-
vant cette pièce, ma première, à trente
ans passés. Elle est le reflet de ce que
je vivais à l'époque.J'ai écrit sur un uni-
vers que je connaissais bien, mais je ne
peux pas affirmer qu'une oeuvre litté-
raire, un essai économique ou encore
un ouvrage traitant de sociologie ait
accompagné l'écriture de Débrayage.
Par exemple, on a beaucoup parlé ces
dernières années de "harcèlement
moral" dans les entreprises, un certain
nombre de livres à succès ont été écrits
sur la question, mais en 1995, l'année
de l'écriture de la pièce, le terme n'exis-
tait pas. Le phénomène existait déjà,
mais il n'était pas encore traité. Je suis
par ailleurs totalement incapable de
comprendre un ouvrage traitant d'éco-
nomie... En ce qui concerne le théâtre,
il s'est très peu intéressé au travail, au
monde de l'entreprise. Michel Vinaver
en a parlé avec deux de ses pièces je

crois, mais je ne les connaissais pas.
Edward Bond a écrit une grande pièce,
Dans la compagnie des hommes, qui
parle de l'OPA d'une entreprise sur une
autre, et donc de la grande violence
pouvant régner dans le monde de l'en-
treprise, des dégâts humains qu'elle
provoque, mais je l'ai lue bien après
l'écriture de ma pièce...
En écrivant Débrayage, il m'est arrivé
de tomber sur un article de journal qui
retienne mon attention. Par exemple,
j'avais lu qu'un parc d'attraction s'était
ouvert en Lorraine, région de sidérurgie
totalement sinistrée par le chômage et
que des ouvriers avaient retrouvé du
travail en endossant des costumes de
Schtroumpfs ! J'ai immédiatement écrit
une séquence là-dessus. Mais c'est à
peu près tout... Mes goûts littéraires
n'avaient pas grand-chose à voir avec le
sujet que je m'étais mis en tête de trai-
ter. Je lisais beaucoup Beckett, Kafka,
Fernando Pessoa...
J'avais retenu de Beckett que "rien
n'est plus drôle que le malheur" et chez

Kafka l'aspect indéniablement comi-
que d'un homme se débattant dans les
méandres d'une administration toute
puissante et inhumaine. Le Livre de
rintranquillitéde Pessoa me touchait
énormément puisqu'il parlait d'un
employé de bureau cherchant à fuir la
médiocrité de sa vie dans l'écriture, la
vie intérieure, la pure contemplation
des êtres et des choses. J'avais une
vie très proche de celle-là...
Voilà les très grands écrivains que je
lisais à l'époque et que je lis toujours.
Ils ont forcément travaillé en moi, mais
de manière souterraine.»

I avec Marc Berger, Thiphanie Bovay,
Laetitia Dosch, Alexandre Doublet,
Simon Guélat, Anaïs Lesoil, Patricia
Mollet-Mercier, Aurélien Patouillard,
Viviane Pavillon, Julie-Kazuko Rahir,
Adrien Rupp, Anne Schwaller,
Catherine Travelletti, Emilie Vaudou

1 décor Éric Vigner / son Othello Vilgard
1 lumière Pascal Noël / costumes
Jacques Verzier maquillage et coiffure
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